
DEVOIR DU 25 MAI – TERMINALE S3
1. Expliquez la double nature du projet européen depuis ses origines en indiquant les 

noms donnés à ces deux visions de la construction européenne. Donnez des exemples.
4 points

2. Expliquez en quoi la gouvernance de l’Europe serait « gazeuse » et celle du monde 
« liquide » en citant l’origine de cette distinction.
6 points

3. Présentez le document et dites ce qui caractérise la gouvernance de l’Union 
Européenne et apparaît unique à l’époque où la commission est présidée par M. Delors
10 points

JACQUES DELORS ET LA COMMISSION EUROPEENNE : UN LEADERSHIP 
UNIQUE ?
Pendant dix ans et trois semaines, du 6 janvier 1985 au 23 janvier 1995, Jacques Delors, en 
tant que Président de la Commission européenne, exerça un véritable leadership politique à 
l’échelle de l’Union européenne. D’après Dinan (1994), Delors serait même devenu au cours 
de cette période le deuxième « homme d’État de l’interdépendance », héritier de son 
prédécesseur illustre, Jean Monnet. Le leadership pratiqué par Jacques Delors reste en effet 
sans précédent dans l’histoire de la construction européenne de par sa durée, son style et ses 
conséquences. ….
Au cours d’une décennie entière (1985-1995), le système politique européen (y compris et 
avant tout ses relais médiatiques) s’est livré à la création d’une image, celle du Président 
Delors, leader politique européen sans précédent par la durée de son mandat et sa notoriété, et, 
on le sait depuis, sans successeur équivalent. Ce développement fait désormais partie de la 
mythologie et du récit de la construction européenne. Ce phénomène, parfois qualifié par les 
expressions de « Monsieur Europe »     “The Rise of Mr Europe”, The Sunday   
Correspondent,... ou de « Tsar de l’Europe »,  Une de Newsweek du 6 février1989 fut 
pourtant rendu possible, voire prévisible, par la contingence d’un flou institutionnel (les 
structures et normes institutionnelles dont Delors hérita), d’un parcours particulier (il 
s’agissait d’un parcours biographique adapté pour le poste du président de la Commission) et 
d’une conjoncture propice au changement..…
Au moment de sa nomination en juin 1984, nous soutenons que nul n’aurait dû être surpris de 
voir ensuite Delors se retrouver, s’épanouir et se surpasser au poste de président de la 
Commission européenne, avant même de se dépasser, en particulier grâce à sa capacité à 
trouver rapidement ses marques dans le monde atypique et en devenir de la construction 
européenne. Ce système allait lui offrir en effet une grande marge de manœuvre pour faire 
aboutir sa croisade vers une « nouvelle société », sinon un véritable territoire politique, à 
l’échelle européenne, tout en étant largement à l’abri – en principe – d’un électorat ou d’un 
public qu’il aurait à faire siens. …
Il est arrivé en particulier à faire aboutir des politiques (policy) européennes ; on pense ici par 
exemple à l’Union économique et monétaire, où l’apport intellectuel et organisationnel de 
Delors a été d’une importance primordiale pour maintenir l’entrain et l’attention accordée à ce 
dossier par les leaders nationaux (Cf. Dyson, Featherstone, 1999)
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